
C'est complètement irréel de se retrouver dans cette nef après tous ces moments 
heureux passés ensemble à chanter dans des églises et dans celle-ci en particulier... On 
aimerait se réveiller pour sortir de ce cauchemar...

Clément,

Ce fut un véritable honneur de chanter sous ta direction... 

Avec les Mecs Plus Ultra, ton groupe vocal masculin, nous avons eu cette chance 
durant plus de 15 ans. C'est plus de 60 concerts qui nous ont réunis tout au long de ces 
belles années, des années de passions musicales et d'émotions partagées, tous liés par 
cette grande confiance que tu mettais en nous, par nos multiples confidences, toujours 
partageant convivialité et franches rigolades... et pour le coup, tu n'étais pas le dernier à 
participer et à rire à nos blagues que la nature même de ces lieux m'interdisent d'évoquer. Et 
tu étais tellement friand des contrepèteries de Jacques, notre cher Président...

Tu laisses bien malgré toi ta compagne, tes parents, tes sœurs, ta famille et tous tes 
amis dans un immense chagrin. 

Mais tu continueras, je le sais, à nous prodiguer toutes ces marques d'attention dont tu 
avais le secret, et surtout, surtout, je suis convaincu que tu protégeras et veilleras sur tes 
deux sœurs chéries, Virginie et Stéphanie...

Je voulais dire ici toute mon admiration pour Delphine, qui a été exemplaire à tes 
côtés tout au long de ton chemin de croix, qui t'a aimé jusqu'à ton dernier souffle et qui, je le 
sais, t'aimera pour le restant de ses jours : vous ne vous étiez pas trompés en vous 
choisissant l'un l'autre...

Tu as vécu 8 mois d'un véritable calvaire... et tu as combattu avec un immense 
courage. Ta maladie et ta disparition sont des injustices sans nom... C'est à cause de cette 
saleté de cancer que tu nous quittes et cela nous met dans une colère sourde qui n'est pas 
près de s'éteindre... Que le Seigneur et la Vierge Marie à qui Benjamin et toi aviez 
consacré votre dernier stage polyphonique, nous donnent la force d'aller au-delà de ce 
sentiment de révolte et apaisent notre peine incommensurable...

En fait, je me dis que le Seigneur devait vraiment avoir besoin d'un super chef de 
chœur pour te rappeler à lui aussi vite... 

Tu vas faire chanter les anges maintenant... Sûr que ça sera un nouveau challenge 
pour toi, mais ce sera sans doute le chœur dont tu as toujours rêvé pour le 'In Paradisum' du 
Requiem de Fauré. Pour le reste du répertoire, il te manquera bien vite des voix d'hommes, 
et surtout de belles voix de basses comme celle de ton cousin Jean, ton complice de 
toujours...

Clément, j'ai toujours admiré tes qualités humaines ainsi que tes qualités musicales...
Violoniste, pianiste, compositeur, arrangeur, chanteur au Chœur National des Jeunes, et 
bien entendu chef de chœur : tes talents étaient multiples et variés...



Ton art de la direction était époustouflant de précision et de justesse, ton oreille 
absolue, absolument incroyable : il était tellement fascinant de te voir donner toutes nos 
notes de départ sans l'aide du moindre diapason... Je n'ai rencontré personne hormis toi 
capable d'une telle performance !
Nous ne pouvons qu'être humbles face à ton parcours musical exemplaire et admiratifs de 
cette vie professionnelle que tu étais en train de construire après tes brillantes études au 
Conservatoire National Supérieur de Musique et de Danse de Lyon. Tu avais trouvé là 
un métier noble, exigeant, tellement essentiel à ce monde qui a tant besoin de beautés, de 
poésie, et de lien social en ces temps troublés...

Jamais lors de ces années passées à tes côtés, tu n'as eu un mot plus haut que 
l'autre. Tu as toujours eu une patience infinie, et la pédagogie appropriée pour nous guider, 
pour nous amener à tendre vers ce que tu voulais entendre... Tu savais faire preuve de 
qualités humaines rares et je suis certain que toutes celles et tous ceux qui ont chanté sous 
ta direction ou qui, un jour, ont croisé ton chemin, l'ont ressenti et apprécié, pour preuve cette 
foule immense venue te rendre un dernier hommage. 

Ta passion pour la musique, tu l'as héritée de ton grand-père ainsi que de ton papa 
Daniel, et tu as su la faire partager au plus grand nombre, de Biver à Vonnas, en passant 
par Vaison, Digne, Chambéry ou Lyon...

Tu as construit des ponts entre toutes les générations et tu as toujours su nous faire 
chanter avec une bonne humeur communicative...

Tu aimais toutes les musiques (à l'exception peut-être des chants corses) et tu étais à 
l'aise dans tous les répertoires, des musiques de la Renaissance aux pièces pop-rock, jazz 
ou orchestrales que tu arrangeais pour nous ou que tu composais à la fac avec ton copain 
Gilles. C'est ce qui faisait ta force et cette originalité tellement appréciée du public et tout 
particulièrement de ta maman Maryse que nous aimons tant, notre plus fidèle spectatrice et 
ton indéfectible admiratrice...

Avant de te laisser, je tenais à te remercier de ne m'avoir jamais tenu rigueur de mes 
retards aux répétitions... Nous risquons cependant de ne pas arriver tous ensemble à la 
prochaine... ça prendra même quelques années avant de nous retrouver, mais quand on sera 
tous réunis, là-haut, on reformera le groupe autour de toi et lorsqu'on chantera notre premier 
morceau, je suis certain que ça va déchirer les cieux... 

Repose en paix mon ami, et donne nous de temps à autre des signes de ta présence 
bienveillante parmi nous...

Longtemps tu nous as dirigés...
Tout le restant de notre vie, de là où tu es, tu nous accompagneras...


